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Par Harout Mardirossianédito

Un Premier ministre arménien ne devrait pas 
déclarer unilatéralement que l’Artsakh fait partie 
de l’Azerbaïdjan en reconnaissant son intégrité 
territoriale avant que cet Etat dictatorial assume 
la réciprocité. En agissant ainsi c’est directement 
la survie de l’Artsakh et de son peuple qu’il a 
mise en cause et on a vu à quel nettoyage eth-
nique cela a conduit. 

Un Premier ministre arménien ne devrait pas 
remettre en cause la déclaration d’indépendance, 
les armoiries de la République, le drapeau, 
l’hymne national, la reconnaissance et la répara-
tion du Génocide des Arméniens, l’Ararat et les 
territoires spoliées au peuple arménien parce que 
cela déplait à la Turquie ou à l’Azerbaïdjan. Il 
doit être le défenseur de l’armée arménienne, le 
garant de l’unité de la nation arménienne, l’héri-
tier de l’Histoire du peuple arménien de Vartan 
Mamigonian à Soghomon Tehlirian, de Tiridate 
à Aram Manoukian. 

Un Premier ministre arménien ne devrait pas 
affirmer qu’il est prêt à donner des villages du 
Tavouch, de l’Ararat, du Guéraghkounik ou du 
Siounik avant même que l’Azerbaïdjan ne se 
retire des portions du territoire souverain de l’Ar-
ménie qu’il occupe illégalement depuis 2021. En 
agissant ainsi, il joue au poker avec ses adver-
saires en posant ses cartes à découvert sur la 
table. Autant dire qu’il ne peut que perdre. 

Un Premier ministre arménien ne devrait pas 
rompre avec ses alliés stratégiques, soutenir 
même humanitairement leurs adversaires, avant 
d’avoir obtenu une protection de l’Occident, 
protection qui mettra des années à être opéra-
tionnelle, que ce soit dans le domaine militaire, 
énergétique ou économique. Faute de quoi, il 
expose hors de raison son peuple quand bien 
même ces alliés-là seraient des régimes autori-
taires et qu’ils n’auraient pas rempli leurs obli-
gations à l’égard de l’Arménie, sans doute pour 
le punir, lui. C’est aussi cela avoir le sens des 
intérêts de l’Etat. 

Un Premier ministre arménien ne devrait pas cli-
ver la société arménienne dans une période de 
menaces permanentes sur l’existence même de 

l’Arménie, désignant des blancs contre des noirs, 
des révolutionnaires versus des contre-révolu-
tionnaires. Il devrait fédérer au-delà de son camp, 
rassembler la nation dans sa diversité, la pousser 
à l’union vers le seul ennemi commun, le pantur-
quisme. Le populisme n’a pas sa place dans cette 
période troublée.

Un Premier ministre arménien ne devrait pas 
mentir sur son programme électoral promettant 
de défendre coûte que coûte l’Artsakh, les fron-
tières de l’Arménie, sa constitution, de lutter 
contre la corruption et le favoritisme, d’amélio-
rer les conditions de vie de la population ou le 
salaire des fonctionnaires, et faire exactement le 
contraire en affirmant détenir pour cela une légi-
timité du peuple. Les élections ne sont pas un 
blanc-seing mais un passage démocratique qui 
oblige. 

Un Premier ministre arménien ne devrait pas 
fragiliser sa Diaspora qui constitue son arme 
majeure contre ses ennemis en cherchant à placer 
des satrapes de province en quête d’un bâton de 
maréchal. Il devrait réfléchir à lui donner davan-
tage de droits, lui permettre de participer à la vie 
publique de l’Arménie, lui donner des moyens 
de développer sa culture, sa langue, son éduca-
tion, ses médias, ses clubs sportifs… La Dias-
pora arménienne est une chance que l’on ne peut 
gâcher pour de basses raisons politiciennes. 

Un Premier ministre arménien ne devrait pas 
interdire de territoire de la République d’Armé-
nie sans motif sérieux, des défenseurs de longue 
date de la Cause arménienne pour les critiques 
qu’ils portent contre sa politique d’abandon des 
valeurs nationales. La démocratie et la charge de 
diriger le pays est à ce prix ! Celui d’accepter et 
d’entendre les critiques et d’être capable de prou-
ver sa hauteur de vue en cherchant à défendre 
l’intérêt général. 

Et toute ressemblance avec un Premier ministre 
arménien existant ne serait pas fortuite et devrait 
conduire toute personne sensée à considérer en 
toute logique que le temps du changement est 
arrivé. ■ 
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